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STYLE

SINGAPOUR, COTE 3ARDIN
Des palmiers, des bougainuilliers, des arbres
de la pluie, des pelouses... La quatre voies
qui s'étire sur les 25 kilomètres reliant
l'aéroport à la ville annonce la couleur:
la nature a toute sa place dans la cité-Etat.

Par Marianne Niermans

inq millions d'habitants, 714 kilomètres carrés,
une multitude d'îles, la cité-État est
un concentré de gratte-ciels futuristes,
de quartiers insensés volés à la mer, de mails
démesurés peuples d'enseignes prestigieuses.
Reste que ce temple de la finance n'a pas pour
autant vendu son âme au verre et au béton.
Formidable terrain de jeu pour les architectes,
il l'est aussi pour les botanistes. Depuis
son indépendance en 1965, Singapour rêve
de verdure et ne peut s'en passer. La nature
est dans ses gènes. Comme si, nostalgique
de son passé primaire, la ville ne pouvait
s'extraire de ses racines. L'étendue du végétal
dévoile une face insoupçonnée de la smart city :
330 parcs, l'immensité de ses forêts et de ses
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Ci-contre : au
premier plan
l'immense Flower
Dome de Gardens
by the Bay qui
reproduit différents
écosystèmes
méditerranéens et
subtropicaux secs.

Ci-dessous :
Les Southern Ridges,
une promenade
suspendue de 9 km
qui relie différents
parcs de la uille.

îles laissées à l'état sauvage, l'incroyable
richesse de ses jardins botaniques...

Première immersion chlorophylle : le jardin
botanique. Ce lieu d'études et d'échanges
qui regroupe 10 DOO espèces réparties
sur 74 hectares s'enorgueillit d'être une des plus
fantastiques rassemblements botaniques de
la planète ! Rattachés depuis peu, 7 hectares de
forêt de bambous, de palmiers, de caoutchoucs,
de figuiers étrangleurs et de fougères géantes
offrent une plaisante initiation tropicale.
Un long cheminement sous la canopée,
les bruits des insectes... On est comme en voyage
loin des rumeurs de la ville pourtant si proche.

Il est maintenant temps de s'aventurer dans
la moiteur de la forêt primaire. Le MacRitchie
Réservoir Park - immense réserve naturelle
et vaste réservoir d'eau alimentant la ville -
est un monde sauvage intact où s'épanouit
librement une forêt dense, impénétrable hors
de ses chemins au tracé labyrinthique
avec ses arbres atteints de gigantisme.
Un univers sombre et moite de mousses
et de lianes, d'orchidées, d'hépatiques, de
gesnériacées, d'acanthacées. Une troublante
impression de se perdre. Parcourir la boucle
des 10 kilomètres qui serpentent à travers
ce parc est une aventure terrestre. Le cri vif des
singes, l'envol des lemon emigrant, ces papillons
jaunes ou verts qui se confondent avec les
feuilles, la vivacité des écureuils, des lémurs

volants, des macaques crabiers, ou des serpents
disparaissant sous les feuillages secs qui
recouvrent le sol... Puis surgit le Tree Top Walk,
magistral pont suspendu à 25 mètres du sol
qui relie la rive d'un vallon à l'autre. Vertigineux
spectacle sur les cimes où les arbres se
disputent le soleil sur un horizon sans fin.
Tandis qu'à leurs pieds, paressent des fougères
peu gourmandes de lumière et qu'au loin,
on voit poindre la blancheur de la ville.

LE CHARME DE PULAUUBIN
Mais il nous faut de redescendre sur terre
et poursuivre cette randonnée en s'embarquant
à Changi Jetty Point pour la petite île de Pulau
Ubin à l'est de la cité-État. Quinze minutes
de traversée en bumboat (le bateau local),
un ponton de bois... L'arrivée dans ce Singapour
oublié procure le sentiment de renouer avec
l'Asie d'autrefois. Des maisons basses, des
cabanons sauvages où l'on grignote poissons
et crustacés, des vendeurs de durians, ces
étranges fruits prisés des Asiatiques à la
consistance crémeuse et au goût « déroutant »,
un vieux temple taoïste promettant prospérité,
longévité et fertilité, une colonie de loueurs
de vélos... et en route pour une excursion
dans les plantations de café aujourd'hui
désertées jusqu'au lac qui longe d'anciennes
carrières de granit. Visite du temple de la jeune
fille allemande dont on ne sait plus le nom

5 CHOSES QU'ON NE SAIT
PAS DE SINGAPOUR

01. Le 6 février 1819,
sir Thomas Stamford
Bmgley Raffles,
militaire et naturaliste
britannique fonde
la ville de Singapour.

02. Véritable
institution, le Long Bar
de l'hôtel Raffles
et son incontournable
le Singapore Slmg,
le fameux cocktail
que sirotait Kipling. À
déguster sans oublier
de jeter les cosses
de cacahouètes par
terre comme le veut
la tradition. (Si l'hôtel
est en restauration,
le bar est ouvert.)

03. Du haut de
ses 165 mètres,
la Singapore Flyer
s'enorgueillissait
jusqu'en 2014 d'être
la deuxième plus
grande roue au monde,
date à laquelle
elle a été détrônée
par celle de Las Vegas.

04. La majorité des
Singapouriens
d'origine malaise,
chinoise ou indienne
parlent anglais,
ou plutôt une langue
approchante
surnommée
le «singhsh».

05. Descendants
de mariages mixtes
chinois, malais
et indiens,
la communauté
Peranakan a développé
une culture propre
mêlant les divers
heritages culturels,
linguistiques, religieux,
gastronomiques.
Un passionnant musée
leur est dédié.
Musée Peranakan.
39 Armenian St,
Singapour 179941.
Tél.:+65 6332 7591.
www. peranakan
museum.org.sg
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Ci-contre : au
premier plan
l'immense Flouer
Dome de Gardens
by the Bay qui
reproduit différents
écosystèmes
méditerranéens et
subtropicaux secs.

Ci-dessous:
Les Southern Ridges,
une promenade
suspendue de 9 km
qui relie différents
parcs de la uille.
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CARNET PRATIQUE

L'île de Pulau Ubin, à quinze minutes de bateau de Singapour. Un autre monde.

- disparue en 1914, elle est devenue au fil
des ans une sorte de déesse vénérée par
les Chinois. Promenade dans la mangrove,
paradis des varans, des tortues, des serpents
et des guêpiers à queue d'azur. Ce lieu de
nature est un havre de paix. Comme la réserve
de Sungei Buloh qui fait face à la Malaisie.
Terre d'adoption des hérons, des martins-
pêcheurs et des crocodiles, ses 200 hectares
de forêts luxuriantes qui barbotent les pieds
dans la mer semblent rêver loin du monde.

DE Sl EXOTIQUES OLIVIERS
Rassasié de nature sauvage, presque
en manque d'urbanisation, un retour à
la civilisation s'impose. Reste à arpenter
le parcours de Southern Ridges pour
comprendre la véritable place de la nature
dans la cité-État. Des passerelles métalliques
vertigineuses laissant effleurer du bout des
doigts la cime des arbres, sur 9 kilomètres
le lieu offre une suite de circuits menant
à une succession de parcs. Point d'orgue
de cette promenade singulière : le fameux
Henderson Waves Bridge. Merveille
d'architecture de bois, ce pont, le plus haut
de Singapour, qui ondule à 36 mètres, offre
une vue sur la ville à tomber.

On peut poursuivre encore et encore...
S'amuser dans l'incroyable jardin potager
baba-bio de Bollywood Veggies dont les allées
sont ponctuées de passages réserves aux
fourmis. Rêver devant la beauté du Rainforest
Rhapsody, le mur végétal de Patrick Blanc pour
Capital Land dans Battery street. S'aventurer
dans Le Flower Dome et le Cloud Forest, les
extraordinaires serres des Gardens by the Bay,

les plus grandes au monde. Folles constructions
de verre en forme de gigantesque cocon,
elles protègent des plantes venues de tous
les continents, parmi lesquelles les oliviers font
figure d'exotisme. Pour finir, le soir, aux pieds des
Supertrees, les arbres métalliques qui culminent
à 50 mètres de hauteur en attendant le spectacle
de leur mise en couleur. Les voilà clignotant
de mille feux rouges, verts, bleus sur fond
de musiques disco et autres... La passion végétale
singapourienne ne connaît pas de limite. •

Y ALLER
Oovatu Voyages, spécialiste des séjours
sur-mesure en Asie du Sud-Est, propose
un programme complet de découverte de
Singapour : vols aller-retour sur Singapore
Airlines en classe économique, 4 nuits au

Shangri-La en chambre Deluxe dans la Tower
Wmg, transferts privés, visite de la ville avec

guide francophone et excursions dans
de nombreux parcs et jardins.

À partir de 2200 euros par personne
(sur la base d'une chambre double).
Tél.:OI83777007. www.oovaru.com

SELOGER
Le Shangri-La, Singapore. Situé à deux pas

d'Orchard Road, une des principales artères de
la ville, il se déploie sur trois ailes, la Tower Wmg,
la Garden Wing, la Walley Wmg, chacune de style

différent. L'ensemble s'articule autour d'un
merveilleux jardin de 6 hectares au centre duquel,
un petit kiosque de bambou est dévolu aux dîners

très privés. Piscine, spa, fitness, autant
de restaurants que d'envies gourmandes,

somptueux lobby au spectaculaire mur végétal...
Une halte cocooning comme on en rêve.

www.shangri-la.com/singapore

SE PROMENER
Pour visiter les parcs, renseignements sur

www.nparks.gov.sg
Bollywoodveggies, le jardin portager bio,

100 Neo Tiew Road Singapore 719026 (Kranji).
www. Bollywoodveggies.com

Une centaine d'habitants uiuent sur Pulau Ubint sans eau courante, ni électricité.


